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jibstract 

AIISurvey\l of the coastal 't'laters of the Bay of Biscay, since novem<~ 
ber 1976~ Has unclertaken during 6 cruises of the H.O. ROSELYS. 176 bottom 
trawl hauls have providec1 informa"cions on the frequency, the abundance and 
age composition of the 1'Thi ting stock in vlaters1 0 ta 40 meters deep~ 

The 't'Thi ting is abundant in the sectors l and II (fig. 1 ) 'out aiJsent 
in the sector III .. 11'11.e stock almos-c orily incluc1es 0 and l ae:e grou:ps.The 
abundance of the 0 age g-.coup from Fiay~-June in the l)ays shoulc1 he' Yl.oticed, par," 
ticularly in spring 78. Almost aIl the whitings present in the coastal -
zone should theO'"t~icaly be protected? because none is l"'eaching the legal length. 
How'ever, special non~selective fishing habits involve a mortaly in the 0 group 
nurseries. 

Résumé 

La prospection systématique des eaux côtières du golfe de Gascogn,e, 
entreprise depuis novembre 1976 a comporté,jusqu'à ce jour? six campagnes de 
ch~lutage de fond du NoO. ROSELYS. 176 traicts de chalut permettent d'obtenir 
des données sur la fréqv.ence, l'abondance et la composi tion de la fraction du 
stock de me~lan présent sur les fonds de 10 à 40 ~ètres. 

Le merlan est abondamment représenté dans les secteurs l et II, (fig 1 ) 
mais est absent clans le secteur III. Le stock est compo.sé y presque uniquement 
des groupes 0 et 1. L' abondance du groupe 0 à pEu'tir de mai _.A juin dans les baies 
es t remarquable ? surtout au printü.mps 78. Presque tous les mel';lans de la zone 
côtière devraient? en princi]1e~ être épargnés car ils n'atteignent pas la tail­
le commerciale •. Cependant? l'existence de pêches spéciales avec des. maillages 
non sélectifs peut entrainer une mortalité d'immatures sur les nurseries. 



1. - PHESEN'rjl1~19}LJ?]L.-k~ ETI!]?lt Bill ]?O!nJEES GEKERALES 

Les obse:rvations SUI' le me:rlan proviennent c'.'une série de 6 cam-­
pagnes de chalutages de fOJ.ld ayant pour but la description des ressources 
halieutiques de la zone littorale. l,es 6 campagnes ont été effectuées en 
novembre 1 976, février-~mars 1977 ~ mai 1977, octobre 1977, novembre 1 977 et 
juin 1978 à bord du N.O. Roselys II. Seul le secteur côtier (sondes com­
prises entre 10 et40 m~tres) a été prospecté, à l'exception de 3 traits 
effectués dans le sud du golfe de Gascogne sur une radir'.le allant jusqu 18. 
100 ill. 

Au total, 176 traicts de 60 minutes, ont été pris en considéra~ 
tien. Ils se répartissent dans 3 grands secteurs s 1 inscrivant dans le c1écou·~ 
page CIEN (fig. 1). 

Aprbs de'LlX ans de prospections dans 18. zone côtière 7 les obser~ 
vations sur la fréquence, Ilnbondance et les rendements de pêche permettent 
de situer le merlan au 3e rang d'importance dans le secteur l (après le 
tacaud et le me:rlu) et dans le secteur II (après le tacaud et la sole) .. 
Dans le secteur III, par contre, 1~ merlan est absent de la zone c8tière. 

I)our cette prospection systématique ou "surveyil? l' engin stan·~ 
d.ard utilisé est 'Lin chalut de fond de 20 m de corde de dos (type 20 P.PI. 
Le Drézen) muni cl. 1 une double poche de 60 mm (maille étirée) et de 24 mm .. 

Les observations, réalisées sur la zone côtière jusqu'à main~ 
tenant pe"l.-l étud5.ée, donnent dès à présent matière à une lJremière s~nthèse 
de nos résultats, complémentaires des nombreuses études sur les principa­
les espèces commerciales. 

Dans lU1 premier temps, nous ne ferons qu 1 une cLc.:S cription de la 
présence saisonnibre du merlan clans la zone côtière. Nous donnerons donc : 

~ la fréquence: pourcentage des traicts ayant permis la capture d'au 
moins 1 individ.u de Itespèce, 

- la densité : nombre d'individus rapporté à 1 000 m2 , calculé ~ par­
tir de la distance balayée par le chalut~ la largeur efficace entre les ailes 
étant déterminée en fonction de hl longueur de funes et de la longueur 
des bras (notons qu'il convient de multiplier la densité var le facteur 70 
pour obtenir une estimation du nombre horaire de capture.) 

- la stucture de la population en essayant de décrire l'évolution cles 
groupes d'âge rencontrés à la c8te. 

II. - HESULTNrS DELOBS~RVAJ~[Q):JS 

1. <~ Q~J11'pp.gne de Novembre 1976 (46 °N}.t 47°.40 1 NJ 
1 • 1. _ .. R~1)\!l"ti tt911 et abondance (fig • ..li 
Les densités moyennes observées dans le secteur l (0,88 ind./1000m2 

soit 62 ind./heure) et dans le sect61r II (0,83 inc1./1000 m2 soit 57 ind .. /heu­
re) montrent que la répartition du merlan est très homogène à cette époque 
sur l'ensemble de la zone prospectée. 
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Quelques concentrations plus importantes doivent CelJen.oont êtro 
notées 9 essentiellement dans les peti t3 fonds : (baie dé la Vila.Lw : 
300 ind./heure, PeTtuis breton intérieur: 265 incL/heure, baie dlEtel : 
113 ind./heure). 

1.2. ~ Composj::tiondu stock côtier (fig. 8) 

Suuls les groupes 0 et l sont représentés. 
Le premier iroUlJe, clont l'histogramme Q un profil bimocJ.al, com=, 

prend des poissons de 11 h 24 cm et constitue indisc~tablement dtapr~s eXQ­
men de 291 otolithes, le groupe 0 composé probablement, d' individus issus de 
pontes fractionnées .. Ce groupe dl âge roprésente 80,5 %' de la population 

, J . 

presence. 

Le groupe T s'étend au delà de 25 cm et a pour classe modale 
30 cm. 

2. ~~ CampélQ10 de Pévrier -Nars 1977 l.43°30 f N. à 47°40'N)~ 

2.1. ~ ftépQrtit~~~~ ubQndance (fiE_ 31 
Le merlan somble à cette époque relativement plus Q-bondant clans 

le secteur II, la densité moyenne y étant de 1,,08 ind./i000 me: (75inc1../heu~ 
re) avec dos pics im~Jortal1ts dans le Sud oues t dl Oléron où Iton a obtenu 
jusqu'à 300 individus à Itheure. 

La densité moyonne en socteuT l est faible 
(26 inc1 .. /heure.)Elle est nulle en secteur III. 

2.2. - COml)osit~on du stock côtier (fig. 8) 

0,37 ind./1000 m2 

L thistogro.mme [;lolJal a été établi sur 1278 incli vi dus dont 1115 
proviennent du secteur II. Il ne permet de mettre en évidence que le groupe 
l (né en 1976), avec une classe modale Q 18 cm et une taille moyenne de 18?6 
cm. Le groupe II n -cotaleme:nt disparu des .prises dans le secteur côtier 
prospecté. . 

3. -~ CamJ)0E.ne de r\·Ji~_~J_977 (43 °30 1:fIT à 47°40 f N) 

3.1 0 ~ RépartitilJn et abondance lti,g.4) 

Totnloment absent du secteur III, le merlan est relativement 
abondant sur Il ensemble cles 2 D.u'Cres secteurs : 

." densité moyenne secteur l ~ 1 9 13 ind./1000 m2 
~ densité moyenne secteur II: 2,17 incl../1000 m2 

On y observe certains maxima 

Suroît cP Oléron 
- Bertuis breton intérieur 
- Baie de Vilaine 
.~ Baie d f Etel 

13, 1 
2,04 
3,9 
1 ,7 

importants : 

ind./i000 m2 
ind./i000 m2 

i:i1d. /1000 m~ 
inc1. /1 000 m 

( 917 
( 143 
(Zl6 
( 117 

... / .. '" 

ind./heure) 
inde/heure) 
ind./heure) 
ind./heure) 



A 2 C - , - ~ '1 At - ( ,... - 0) :J • • -~ __ ~n-Qos}-....:-ç..:1.on au s'Goc..,\: cO-ler~,}_E. 0 

Comme en révrier,' seu.l le groupe l EL été célpturé do.l1s la zone 
IJrOSpectée, le 110uveLl.U grou~:?G 0 (classe 77) 11. 1 npparaissant encore nulle 
part dans les prises. Des chulutilges rénlisés en bc'.ie d! Etel en mai 1 976 
avec un mail12ge de 5,5 ill/ru ont montré cependant que le groupe 0 est pré.~ 
sent d~s cet·te époquo on trbs g~ande quantité. 

Sans pouvoir ï)réciser Ül IH'o·oortion existant entre ces effectifs 
des del.,lX classes (l'nge, ~n poüt considé;er que le groupe 0 a une taille 
mocl.:~le de 4 cm et le groupe l do 21 cl? 

4. ~ Co.m"p~o c.1'Octqbre 1977 (43°30 ' N à 47°10'N) 

~ .• 1. ~ Ré-:)QrtiJioll et abondance (fig. 5) 

Duns le secteur Il, le merlnH est assez régulièrement· réparti 
pr~s de la côte. Il est absent ou rare dans les traicts de chalut situés le 
plus au large ainsi que dans le secteur III. 

Les 'lU:i.lsj_tés les plt~:-J importantes se rencontrent à nouveo.u dans 
le Pertuis breton intérieur (260 incL/heure) mais aussi le long des côtes 
de Vendée (76 il:1cJ../heuro en mOyOll!1e sur 7 traicts). 

~-.2. u .Com1)0~itiol1 d.u stock côti~r (fig. 8) 

A cette éI)oque le [s'Toupe 0 , totalement recruté, et le groupe l 
sont présents, ayant ros)ectivement pour classe modale 14 cm et 27 cm. 

Calculé sur 11ensemblo des captures 9 le pourcentage des effec~> 
tifs représGl1tés par le groupe 0 est cl' environ 73 %', le groupe l repré.~ 
sentant le complément. 

Los résultats de cetto prospection du secteur l sont à rappro~ 
cher de celL'C obtenus au CULU'S do celle effectuée en octobre e11 sect811r II. 

5.1 4 ~. li~gti~ti?11 et abondance (fig-. 6) 

J.JD. densité moyenne est légèrement inférioure il celle observéc; 
en. octobre (0,48 Îl1c1./1000 m2 soit 34 ind./heure) 9 leS plus fortes con~ 
centrations se tl"'oUV[~nt eD. bc.ie Cl t Etel et en baie de VilQ ine. 

5 .2. L~ .Q..QmIJosition du sto.cle côtior (fig. 8) 

La structure (le la }Jopulation Q peu évolué de~-lUis octobre. Elle 
fait apparaitro un groupo 0 contré sur 14 cm et réprésent(,llt eo ~t de IJef~ 
fectif total. Lo groupe l est également présent ~ 210rs queqlh;lques indi=· 
vidus cl 'un é:,l'l'oupe cl t tlge supérieur opt été capturés, représentant une part 
faible dos offcc-ciffJ. 

. .. / .... 



6. ~ Caml)~l.e dü Juin 197i:J i4§oN à 48°N) 

6.1 •. - Jlé:xn:li~t~~l et nbonc1ance (:fig~_-'Ù 
Los prises de: merlan offectuées ?l cette éI'JOque ont été très im-­

portantes clans 10.. Z0110 côtiè?re des secteUrs l et II. 

"EI11" secteur l, ln mo::;renne des densités obtenues sur 11 trnicts 
atteint 29.8 individus/tOuo m2 , soit enviI'on 2100 ind./heurG. En soc:tèur 
2, cette moyenne? "bicr .. que plus fni ble ~ l'es te supérieure à tous "les chif ~ 
fres obtenus au cours des autres campagnes avec 1.0.8 ind./1000· m2 , soit el1~ 
viron 760 ind./heure. " " ' 

Les principD.les z~l1es de concentratiol1s sônt identiques 3. celles 
déjà reCOlU1ues on mai 1977 sur los 2 secteurs et on mai 1978 Cl baie dl Etel. 
Les c1ensi tés moyennes c.-ct \.ü:l,ces dans ces zonas pri vilégiéesso2.""-': t pa~fois 
élevées: ' 

• en secteur"! 
baie d'Etel: 20,45 ind./1000 m2 , soit 1430 incl./hcmrc " 

~ baie de la"vilaine : 62~7 ind./1000 m2 , soit 4400 ind./heure 

• en secteur 2 
~~ Jlor~l~ù';,8 ll'.(\p.';~:i.oche intérieur : 11 7 1 incl./1000 m2 soit 700 i:L1<L/houre 

Pertuis breton intérieur fonds de moins de quinze m~tres) 
24,65 ind./100a m2 soit 1725 ind./heure 

6.2. _ .. Q.p_~.;sitio:l1 du stock côtier (fip;. Q1 
Le gr'oupe 0 est de beaucoup le plus important ; il rOllrésente 

99,5 ~b de l'effectif pêché et sa clélsse modale se situe à 7 cm. 

Le grouIle I? proportionnollement écrasé po.r l'abondance du grou= 
pe 0 et n 1app8.raiss8.:üt po,s c1L1.l1s l 'histogralnme, existe néq.,nmoins •. Surtout 
présent en baie dtEtel oh il ne roprésente cependant que 2,25 % de l'effec­
tif total, sa taille modale est de 22 cm. 

Cetto prédomil1nl1ce du groupe l, 2.joutée ;J,ux densités pnrfois 
tr~s élevées rencontrées dans les zones de fo.ible sonde prospectées, met 
en évidence d 'LUl façon i:nclispeD.snble l' oxistence de nurseries de merlan 
dans les 3 zones suivo.ntes : baie d'Etel, baie do 10.. Viln;i:',e et ses o.borcls, 
certaines zones peu pT'ofondos des Pertuis ch:1rentais. 

III. ~ ~Q}rCLUSION 

1. FI'~_9..~lce oJ~'lb2.l1èl:;..al1ce du merlnn dans la zone côtière (fiE._ 9 ). 

Do..ns los secteurs l et II, le merlall o.ppar2i t comme extrêmement 
fréquent do..ns ln bande côtière on. toutes saisons, alors que les prises sont 
plus irrégu.liÈ".;res n:l:' delà~ de 20 mètres? en particulier au large d(:s Pertuis. 
Il est totalamont absent clO,llS le sud du golfe de Go.scog11e nu cours cles trois 
camp&gnes réalisées dans le secteur III. 

18. répar"[;i tiŒl c~ans 18, zona cé)tière semble évoluer dl une fnçon 
à peu pr~s identique selon les saisons pour los secteurs l et II et les 
concentrations les plus importnntes observées, liées soit au groupe 1 on 

o •• / ••• 



Nov. 76 

mai 77 soit nu groupe 0 en juin 78 ont lieu au printemps entre la baie 
d'Etel et les Pertuis charentais. 
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Fig. 9. ~ F'réqu0nce et clel1sité du merlan par campagne 
et par secteur ; f% = fréquence ; ~ = moyenne 
d.es densités (n/1000 m2 ). 

2. GQmposi tis>n Çles I?9.lJll~at:t....Q!,~~~c1e merlan dans la z9ne côtiôre ~t 
fraction ..§19?1otca1?lE?. 

L'analyse de ln composition en taille de nos p6ches espérimentales 
(fig. 8) met en évidence l'oJ)sonce p:'Cosquo totale tout au long de l'année 
d'autres groupes d'fiee que le 0 et le I. 

Les fonds côtiers du golfe de Gascogne et notamment les fonds de 
10 à 20 mètres si tués entre la baio d'Etel et les Pertuis Charentais cons·· 
tituent donc uno zone de Ilnurserie" d'importance c2pitale pour l'ensemble 
du stock de merlan exploité au largeo 

L'interprétation jar référonco à certaines tailles standard ca~ 
ractéristiques de la biologie de Ites~~ce ou de la réglementation de sa p&che 
est claire. 10. taille légale de 23 cm est supérieure à ln taille 11 esti~ 
mée à 21 - 22 cm (DESBHOSSES j> '1948 ; Nll.GABHUË31IANAIJI, 1 964-) qui est approxi~ 
ma ti veillent 10. télille de pT'emi(;re 11l0, tUTi té sexuelle. 

permet 
par le 
légale 

Si l'on admet quo le maillage de 24 mm utilisé en double poche 
de capturer la tot;[üité des merl8.!lS présents clans le volume filtré 
chalut, 10 pourcen de l'effectif total qui atteint 12 taille 
de 23 cm est estimé, selon les saisons à : 

Novembre 1 976 18 7G 
Février ~ mars 77 : 0,8 % 

... / ... 



Hai 77 
Octobre 77 
NovembY'o77 
Juin 

2,2 ~,; 

4, 2 ~Q 
r " c< 0, U IV 

o 7~ 

Ceci ill(~iquo ln fo.iblesse des pêches 'lpossiblesndans le secteur 
côtier et doit attirer ltattention sur la n~cessit~ de pr~servar le stock 
côtier, notalill!J.ont dnns los secteurs où_ existent des d~rogations de mailla­
ge. En effot, bien que 10 maillnge de 60 mm permette tJ.l~oriquement de pr~~· 
servel' ~es merlans dont la taille est inf~rieur à 27 cm (c = 4,5 selon 
ANCEJJLIH, 1948 et LAI10LE~: et PONfrAINE, 1974) il faut savoir que les zones 
011 les concentrations du groupe 0 sont les plus fortlJs sont ~galement des 
zones do pêche d la crevette GJise (QIT,ng:.o~J. Crang01~), capturée avec un mail-
12ge do 24 TIua. 

Nous touchons l~ au probl~me général de l'incompatibilité entre 
la n~cessi té de sauvegarder les H1u"series littorales 9 qu'il st agisse du 
merlan, du merlu, de la solo, du rouget~ du tnr .•. et le illnintien de flot~ 
tilles de potite pêche utilisQnt, gTô'ce à un syst~me de d~rogations, des 
engins non s~lectifs. 
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